RÉPONSE 

DU  ROI  (i) 

A LA  COUR  DES  AIDES 

DE  PARIS, 

Du  deux  Septembre  mil  fept  cent  quatre-vingt-fept, 

^’avois  attendu  du  zèle  de  ma  Cour 
des  Aides  , qu’elle  m’apporteroit  des 
oblèrvations  plus  étendues  fur  les  Edits 
que  j’ai  fait  enregiftrer. 

J’ai  reçu  des  Rois,  mes  prédéceflèurs, 
la  plénitude  de  l’autorité  gu’ils  ont 
exercée  ; & la  portion  que  j’en  ai 
confiée  à mes  Cours  , ne  peut  jamais 
avoir  pour  effet  de  demander  le  retrait 
de  mes  Lois , fans  les  examiner  , & 

( I ) C’efl  la  Répotifè  du  Roi , au  fécond 
Arrêté  de  la  Cour  des  Aides , de  Paris , du 
27  Août  1787. 
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fans  me  préfenter  les  inconvéniens 
qui  peuvent  réfulter  de  leurs  difpo- 
litions. 

Mes  Cours  ne  peuvent  pas  penfer 
qu’elles  aient  reçu  tout  pouvoir  pour 
rélifter  à mes  volontés , & aucun  pour 
les  faire  exécuter. 

Je  peferai  dans  ma  fagelTe  vos  ob- 
fervations  , & celles  que  j’attends  de 
plufieurs  Négocians  & Chambres  de 
Commerce  : il  ne  fera  rien  innové  fur 
l’exécution  de  mes  Edits  , avant  la 
rentrée  de  vos  féances. 

^ Vous  connoiflez , par  ma  dernière 
réponfe  (i)  , mes  intentions  fur  le 
furplus  de  vos  fupplications. 

(i)  Réponle  du  Roi  , à la  Cour  des 
Aides , du  2 5 Août. 


ARRÊTÉ 

DE 

LA  COURÎDES  AIDES. 

Du  3 Septembre  ij%j. 


Cour,  les  Chambres  affem- 
blées  , délibérant  fur  la  réponfe  du 
Roi  , du  jour  d’hier  : attendu  l’affu- 
rance  qui  lui  eft  donnée  par  ledit 
Seigneur  Roi  , qu’il  ne  fera  rien  in- 
nové à l’état  aftuel  des  Impôts  , & 
attendu  qu’il  réfulte  également  de  ladite 
réponfe  , qu’il  n’y  aura  aucune  per- 
ception nouvelle  , avant  la  rentrée  de 
fes  féances , perliftant  dans  fes  Arrêtés 
des  i8  & 27  Août  dernier  , a continué 
la  délibération  au  12  Novembre  pro- 
chain ; a prié  M.  le  premier  Préfîdent 
d’employer  fes  bons  offices  auprès  du 
Roi  pour  le  retour  du  Parlement,  & 
chargé  le  Procureur-Général  du  Roi 
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de  veiller  a ce  que,  conformement  à 
la  réponfe  dudit  Seigneur  Roi  , il  ne 
foit  fait  aucune  levée  de  nouveaux 
Impôts. 

Arreté,  en  outre,  qu’il  fera  fait  à M.  le 
premier  Préfident  des  remercîmens  de 
la  manière  dont  il  a rendu  les  fentimens 
de  la  Compagnie,  dans  les  deux  difcours 
qu’il  a faits  au  Roi. 

FIN. 


